Compte-rendu

Rencontre fondatrice du Comité de mobilisation féministe régional de Montréal 

29 novembre 2010, 19h-22h, UQÀM 
Présences : Eva, Anna, Sonia, Janelle, Leila, Stéphanie, Marion, Marie-Hélène, Coralie, Katherine, Morane, Pascale, Fanny, Roxanne, Marie-Anne, Karine, Gabrielle, Vanessa, Audrey.  

1-Ouverture/procédures 

· Pour ce soir, Vanessa se propose à l’animation, Audrey à la prise de notes, Gabrielle comme gardienne du senti (pour veiller au bon climat du groupe) et Marie-Anne aux tours de parole.

On suggère que ces rôles soient rotatifs et puissent être occupés par d’autres membresses d’une rencontre à l’autre.

· Lecture de l’ordre du jour – L’ordre du jour est accepté tel quel à l’unanimité.
2-Tour de table : présentations
· Vanessa explique brièvement ce qu’est lee comité-femmes de l’ASSÉ, dont les membresses sont organisatrices de la rencontre de ce soir.

· Tour de table et chacune se présente : provenance (université, cégep, organisme, ville…) et attentes face au comité de mobilisation féministe.

-Les femmes présentes proviennent de :
Université Concordia, UQÀM, Cégep St-Laurent, Cégep Marie-Victorin, Université de Montréal, Cégep de Sherbrooke, Centre des femmes d’ici et d’ailleurs, Fédération du Québec pour le planning des naissances, Filles d’action, Centre des femmes de l’UQAM, Vidéo Distorsion, Rebelles Féministes Montréal, Études féministes, Sociologie, Travail social, Philosophie…
-Au niveau des attentes face au comité, voici ce qui ressort :

Réseautage, s’informer de ce qui se fait un peu partout à Montréal au niveau féministe, liens entre milieux anglo et franco féministes, mettre en pratique la théorie apprise à l’école, amener une vision féministe dans le mouvement étudiant, rencontrer des nouvelles féministes et mener des actions collectives plus politisées, créer des actions collectives féministes rassembleuses parce qu’il en manque, lancer un message fort via des actions concrètes, partager et échanger sur le féminisme, actions militantes et mobilisatrices, trouver une radicalité féministe, envie et besoin de militer, besoin de transformer une frustration féministe en action, agir dès cet hiver car plusieurs enjeux touchent les femmes dans l’actualité, nourrir une pensée féministe théorique déjà existante en la bonifiant d’une pensée tournée vers l’action, désir fort de s’impliquer le plus possible dans le mouvement féministe, faire des vidéos sur des actions féministes tout en s’intégrant dans ces actions et les diffuser largement afin de documenter la mobilisation féministe.
3-Principes 

· Notre code de vie: 
-Respect des tours de parole, attention au non-verbal, éviter l’agressivité dirigée sur une membresse, pas d’insultes gratuites, éviter de dévaloriser les propos d’une membresse, respecter la pluralité des moyens d’action, respecter la pluralité des féminismes, féminiser nos propos.

On apporte les nuances suivantes : afin d’éviter l’uniformisation des réflexions et des propos, la non-violence des propos ne doit pas être un frein à la confrontation des idées. Il est important de laisser place aux conflits, de faire coexister les contradictions. Pour ce faire, il faudra se doter d’un mécanisme de résolution des conflits. 

Il est suggéré d’inscrire le code de vie sur un grand carton et de l’apporter à chaque rencontre.

· Mécanismes de résolution de conflits suggérés :
-Au début de chaque rencontre, dans le « comment ça va », intégrer un point « clarification des malaises » en lien avec la rencontre précédente;
-Une tierce personne peut jour la médiatrice (comme par exemple la gardienne du senti);
-S’exprimer au « je »;
-Gardienne du senti pourrait intervenir en cas de gros conflit, afin de permettre l’anonymat. Elle jouerait alors un rôle « d’ombudswoman »;
-Boîte à malaises/conflits, dont les bouts de papiers anonymes sont lus par l’animatrice ou la gardienne du senti lors du point « clarification des malaises »;
-Organiser une réunion spéciale pour aborder toutes ensemble le conflit.
· Mode de fonctionnement des réunions (vote/consensus/code Morin…) 

-Ce qui est dit à propos du vote et du consensus : Le vote est un moyen efficace et productif de prendre une décision. Plus sûr pour éviter les malaises car facilite l’expression de son opinion. Voter avec les pouces (vers le haut, vers le bas, à l’horizontal) plutôt qu’un vote anonyme. Importance d’un vote largement majoritaire (qui tend plus vers un consensus que vers une majorité), donc nécessité de s’entendre sur un pourcentage représentant la majorité. Le vote risque parfois d’aplanir les discussions et de précipiter les décisions. En cas de vote serré importance de pouvoir reprendre la discussion. Comme le consensus est un processus long, il suffit de le limiter dans le temps (se donner un temps limite avant d’entamer les discussions). On peut conclure un consensus par un vote. Important de laisser toutes les membresses exprimer leur point de vue avant de passer au vote.
On propose de combiner les deux modes de fonctionnement, soit le vote et le consensus, afin de se donner la chance de les essayer tous les deux. 
-On commence par un vote indicatif afin de valider s’il y a déjà une majorité.

 La majorité est fixée à 75%.
-Puis, on fait un tour de table pour écouter la position/les réflexions de chacune. On décide préalablement d’un temps limite pour cette discussion. 
-Ensuite, on vote pour vérifier s’il y a une forte majorité. 
-Si on n’atteint pas le 75%, on ré-ouvre la discussion afin de noter quelles sont les oppositions.
-Ce mode de fonctionnement sera évalué formellement à notre 4e rencontre. Afin que l’évaluation ne monopolise pas toute la rencontre, les membresses se prépareront d’avance (ex. : en notant leurs réflexions et en les partageant sur la liste de diffusion du comité).
-Le mode de fonctionnement sera ensuite réévalué seulement au besoin et il sera possible d’en discuter à chaque fin de rencontre, lors du point « évaluation de la rencontre ».

Proposition adoptée à l’unanimité.
On propose d’imposer notre code de vie et notre mode de fonctionnement aux nouvelles membresses qui joindront le comité. Cependant, elles auront la possibilité de commenter/critiquer ces principes au moment de l’évaluation de chaque rencontre. 

Proposition adoptée à l’unanimité.

· La question de la mixité au sein du comité : votre position? 
On fait un tour de table et voici ce qui en ressort : la mixité est un moyen, pas une finalité. On souhaite que les réunions du comité soient non-mixtes. On trouve intéressant (et même important) d’ouvrir nos actions, activités et formations à la mixité, mais il faudra en rediscuter avant chacun de nos événements. Certaines mentionnent leur malaise face au fait de permettre la mixité seulement quand on a besoin d’aide extérieure (ex. : tractage, affichage). On soulève la question suivante : Qu’entend-t-on par non-mixité? Est-ce qu’on inclut les personnes qui ne s’identifient à aucun sexe, ou à un sexe féminin (transgenre, queer…)
On suggère de poursuivre la discussion à propos de la mixité/non-mixité lors de la prochaine rencontre du comité.

Lors de la prochaine rencontre, on souhaite également aborder la question de la langue.

· Date de la prochaine rencontre : 
Les membresses suggèrent que la prochaine rencontre se fasse très prochainement car elle sera la continuité de celle de ce soir. Puisque plusieurs iront manifester à Québec le 6 décembre et qu’il y aura une activité avec Rebelles Montréal le 7 décembre, on suggère de créer un sondage Doodle incluant des dates à partir du 8 décembre. Le lien pour le sondage Doodle sera envoyé largement, avec le compte-rendu de ce soir, afin de convier toutes celles qui n’ont pas pu se présenter. On se donne jusqu’à dimanche soir 5 décembre pour arrêter la date de la prochaine rencontre, selon la majorité disponible. 
Finalement, plusieurs membresses suggèrent que le temps de nos réunions se limite à 3h et qu’elles se terminent au maximum vers 21h30. On propose la tranche de 18h-21h, incluant une pause. Concernant les futures réunions, on pense qu’il serait bien qu’elles se tiennent généralement aux 3 semaines, ou selon les besoins des membresses (qui pourront exprimer leur désir de faire une réunion via notre liste d’envoi).
· Une membresse souhaite faire part d’annonces urgentes :

-Ce mercredi 1er décembre, de 12h à 14h au Cégep Marie-Victorin, le Collège Militaire viendra faire du recrutement. On demande notre aide pour aller perturber ce recrutement. 

-Des étudiantes du Cégep Marie-Victorin tentent de mettre sur pied un comité-femmes. Pour ce faire, elles souhaitent se bâtir une banque de conférencières féministes. Si vous êtes intéressées, faites-nous signe.
Étant donné l’heure tardive, la gardienne du senti propose de reporter les points 4-5 et 6 à la prochaine rencontre. Proposition acceptée à l’unanimité. 
Levée de la rencontre proposée vers 22h.
Points remis à la prochaine rencontre :
4- Tempête d’idées sur les enjeux et actions 

· Dans votre milieu de vie, asso, organisme, comment vous sentez-vous en tant que féministe? En lien avec cela, quels sont les enjeux qui vous touchent et sur lesquels vous aimeriez agir? Idées d’actions? 

· Organisation de l’action : qui veut s’impliquer? Qui est prête à mettre du temps? 

5- Partage d’info féministe 

· Actions passées ou à venir, manifs, conférences, événements…
6- Évaluation de la rencontre 

· Bons coups/points à améliorer pour prochaine rencontre 

· Avez-vous l’intention de revenir à la prochaine réunion? 
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